
 

A l’occasion des Journées du patrimoine et des moulins de juin 2021, à Oingt, l’association 
Paysages et patrimoine avait présenté dans le programme publié par la fédération, sa prairie 
fleurie en devenir. En novembre et devant la réussite de ce travail de longue haleine, Marie 

Georgeault nous présente son bilan et ses conseils. 

 
CREER une PRAIRIE FLEURIE 

 
Pour la biodiversité, les insectes pollinisateurs, et pour la beauté des fleurs ! 

Embellir notre environnement est possible même si, dans notre petit c’Oingt de paradis, nous 
sommes plutôt gâtés. Et si vous faites seulement un petit coin près de votre maison, ce sera 
toujours bénéfique pour les insectes, et vous passerez moins de temps à tondre ! 
 
Devant le succès et les questions posées par de nombreuses personnes, je vous indique la 
façon dont j’ai procédé. 
 
Le terrain, qui était un pré depuis plusieurs années, a été travaillé, à deux reprises (automne 
et printemps) à l’aide d’un tracteur et d’un cultivateur-griffeur, sur environ 15 cm. A chaque 
fois, par la suite, j’ai arraché, avec les racines, les plantes qui repoussaient, afin de 
laisser la terre nue. (point important si on veut avoir uniquement des fleurs) 
 
La 3ème et dernière fois, c’est avec un motoculteur que la terre a été travaillée afin d’avoir une 
terre fine, et surtout ne pas la tasser. Dès le lendemain, le 20 juin, j’ai semé, à l’aide d’un petit 
semoir manuel, les graines sur la parcelle. La pluie est arrivée dès le lendemain, je n’ai pas 
eu à tasser la terre, ni à arroser, ce qu’il faut faire normalement. La pluie fréquente et 
régulière en juillet a été très favorable à la pousse.  
 
J'ai utilisé un sac de Jachère fleurie de 2,5 kgs, commandé sur internet, (terrain 800 m2) 
contenant 375 g de semences dont 2 variétés de cosmos, des bleuets des champs, des 
coreopsis et des zinnias. J'ai aussi ajouté mes propres graines de coquelicots et de lin à 
ce mélange.  
 
Je prévois de couper quand tout sera en graines, (novembre ou décembre) et je laisserai sur 
place pour une "renaissance" au printemps. 
 

Marie Georgeault - Oingt 
 

        


